
Dans le registre des génocides, meurtres, tortures, viols et mensonges l'église catholique à la médaille d'or en 
ce qui concerne l'horreur. De tous les temps l'église a voulu imposer sa loi sans se soucier des conséquences 

pour les humains. De tout temps elle s'est permise des exactions qu'aucun gouvernement, à part celui des nazis, 
ne se serait permit. Elle a survolé par-dessus les siècles en écrasant les pauvres êtres sans défense. Elle a détruit 

tous les fleurons, les génies, les possibles base de la chimie, de la pharmacologie, des techniques modernes 
pendant les années de l'inquisition.

Déclarée dans le décret de Vérone en 1184 elle a pendant plusieurs siècles semé la terreur dans l'Europe 
d'alors. Par les délations chacun, du charretier au notable pouvait se retrouver emprisonné puis torturé selon 

des rites qu'aucune secte païenne n'aurait jamais osé imaginer. Dirigée par les papes qui se succédèrent durant 
ces années-là, à commencer par " " dont l'évocation du seul nom prêterait à rire dans une fonction 
autant teintée de culpabilité, puis par tous ces suivants tel que " " qui en déposa la permanence. Au 

début cette  avait pour but d'éradiquer les hérétiques puis dans le sud-ouest de la France, les 
Cathares (secte hétérodoxe aussi connue sous le nom de Albigeois) qui commençaient à faire ombrage aux 

grassouillets papes et à la dictature que l'église avait réussi à instaurer dans l'Europe avec l'alliance obligée des 
rois de ces époques-là.

Quand l'on lit les comptes rendus de séances de " " (nom poli et non traumatisant soutenant clairement 
le mot "torture") on se rend vite compte qu'une personne, une fois arrêtée par les gardes de l'inquisition, n'avait 
plus aucune chance de s'en sortir. Les tribunaux de l'inquisition ne pouvaient concevoir qu'ils aient arrêté une 

personne par erreur et le seul choix qu'il restait à la victime innocente était d'avouer avoir pactisé avec le 
Diable. Diable qui selon l'église était le Malin, totalement séparé de leur Dieu auquel ils vouaient un culte dont 

les rites ressemblaient fortement à celui des adorateurs d'idoles. Mais dans leur bible à Job il est dit "Et Dieu 
autorisa Satan à aller sur terre". L'aveu de culpabilité, n'importe qui l'aurait fait pour que l'on cesse toutes les 

horreurs que l'on pratiquaient sur lui. Le seul intérêt d'avouer; était d'obtenir la clémence du Tribunal qui dans 
sa mansuétude donnait au condamné la chance d'être étranglé par garrottage avant d'être brûlé sur le bûché. 

Sans aveu c'était la combustion sur le bûché, brûlé vif, sans anesthésie ni compassion aux yeux de tous, sous 
les lazzis des spectateurs.

Il y avait dans certains cas, les chanceux, qui mourraient sous l'épée ou pour certaines sorcières la "balançoire" 
qui permettait aux sadiques tortionnaires de noyer par étape la personne qui se trouvait dedans. La balançoire 

était simplement une cage, attachée à un bras mobile, posée au-dessus le l'eau d'un lac ou d'une rivière que l'on 
faisait descendre, avec son passager, dans le liquide afin de le faire mourir. Dans tous ces cas la dépouille 
devait être livrée aux flammes pour éviter que le Diable puisse les faire revenir dans le monde des vivants. 

Je ne vais pas m'étendre sur les divers moyens de faire parler les gens mais il est un devoir de faire connaître le 
nom de certains outils de torture tel que : La vierge de métal, le masque de fer chauffer à blanc que l'on posait 
sur le visage de l'innocente victime dont on voulait obtenir réponse. Le chevalet, le pilori et aussi la "poire" 
immonde instrument que l'on rentrait dans la bouche et qui écartait tellement la machoir que la victime ne 

pouvait même plus crier. La liste serait longue sur les autres instruments odieux dirigés, manipulés et utilisés 
par des gens qui auraient du, normalement, prôner l'amour dans le monde mais qui étaient sans aucun doute 

perverts et frustrés comme le sont bien des gens à qui l'on interdit le sexe sous des pretextes plus que 
discutables. 

Comme conclusion je ne peux que constater que l'église catholique n'a rien à envier au pire tortionnaire que le 
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monde aie pu supporter ! J'en viens même à me demander si le massacre de millions d'humains de religion 
Israélite n'a pas été savamment orchestré par ce pouvoir dont l'on doit se méfier N'oublions pas que le but 
premier de l'inquisition était d'expulser les Maures, les Juifs et les Marranes (juifs convertis dont la foi était 

suspecte). N'oublions pas qu'ils ont maintenu le secret sur beaucoup de choses, qu'ils continuent à faire planer 
le doute sur des sujets divers pour garder près d'eux les ouailles qui leur donne argent et gloire. En conclusion 
je ne peux que croire en un créateur car le hasard n'est pas dans mon idée mais en aucun cas les représentants 

de celui-ci sur terre ne s'habilleraient en robe et se promèneraient en voiture blindée prônant l'abstinence 
sexuelle et imposant aux gens de se suicider en ne mettant pas de préservatif. En prônant la prolifération des 
naissances sans savoir si nous pouvons nourrir toutes ces bouches. N'autorisant aucune liberté de création si 
celle-ci n'est pas destinée à honorer une image, une statue ou des ossements ayant appartenu à un prétendu 

homme saint ou homme singe aurais-je du dire.

Le propos de ce texte n'est pas de condamner l'église catholique entière, mais bien ceux qui, de nos jours, 
pensent comme les ignobles inquisiteurs qu'il faut bannir celui qui n'est et qui ne pense pas comme eux. Le 

créateur saura sans doute faire le tri parmi ses créatures. Mais si nous regardons bien depuis toujours le 
mensonge vient de l'église et du pouvoir.
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Le prochain texte publié sur ces pages traitera du sujet TABOU de l'église à savoir la PÉDOPHILIE qui règne 
en maîtresse dans bien des maisons qui abritent les gens d'églises et si vous êtes sage il y aura des noms, des 

lieux et des accusations très précises.
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